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En bref
Athlétisme/Raymond Ekevwo roi du 
100 mètres : Dix minutes après avoir vu 

l’Ivoirienne Marie Josée Ta Lou conserver 
son titre sur 100 mètres en 11 secondes 
09 centième, malgré un retard à l’allumage 
vite et bien rattrapé, le Nigérian s’imposait 
pour la première fois chez les messieurs. 
Avec un chrono de 9,96", le sprinteur de 

20 ans succède à Ben Youssef Meïté (Côte 
d’Ivoire) et ramène son pays au sommet 
de la hiérarchie des Jeux Africains, dans 
l’épreuve reine chez les hommes. Une po-
sition qu’un "Super Eagle" n’avait plus oc-
cupée depuis le sacre de son compatriote 
Fasuba Olusoji à Alger en 2007. L’Ivoirien 
Arthur Cissé (9,97") et un autre Nigérian, 
Usheoritse Ese Itsekiri (10,02"), ont com-
plété le podium.

Handball/L’Angola, seule contre 
l’Afrique du nord chez les hommes : Op-
posés aujourd’hui aux Lions de l’Atlas du 
Maroc, tombeurs sur le fil de la RD Congo 
(26-25) en quarts de finale, les Palancas 
Negras, qui ont laminé la Zambie (41-20), 
sont l’unique pays de l’Afrique subsaha-
rienne qui prend part aux demi-finales de 
la compétition masculine. L’autre opposi-
tion verra s’affronter l’Algérie et l’Égypte, 
qui sont plus ou moins facilement venues 
à bout de la Guinée (33-18) et du Nigeria 
(27-26. Chez les dames, la Guinée, qui a 
créé la surprise en triomphant de l’Algé-
rie (29-27), s’opposera à l’Angola (triple 

tenante du titre et nette dominatrice de 
l’Ouganda, 47-29). Alors que le Cameroun 
qui a sorti le pays hôte (47-27), va livrer 
un derby de l’Afrique centrale contre la 
RD Congo, trop forte pour la Tunisie (36-
25) au tour précédent.

Karaté/Le Maroc souverain sur ses 
terres : Avec 15 médailles (9 en or, 4 en 
argent et 2 en bronze), les Lions de l’Atlas 
ont dominé la compétition organisée du-
rant trois jours (24, 25, 26 août) dans la 
salle du complexe Prince Moulay Abdallah 
de Rabat.

Tennis de table/Trésor David Ndong 
Ndoutoume, trop tendre : Dur, dur, la 
découverte du haut niveau africain par le 
pongiste âgé de 16 ans. Après la défaite en 
double (face à la paire de la République 
démocratique du Congo) au côté du non 
moins juvénile Andy Bringaud (17 piges), 
le "local" gabonais n’a que rarement op-
posé une résistance au Malgache Rinault 
Lifinitriniaia. Le "Barea" s’est imposé ai-
sément en quatre manches (11/8, 11/5, 

11/4 et 11/7). Des tribunes, il a pu me-
surer le chemin à parcourir, en observant 
notamment Bringaud qui, au moment où 
nous mettions sous presse, disputait à son 
tour son 32e de finale.

Par J.A.L
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Jeux Africains 2019/Boxe/Focus
Franck Mombey, le futur c’est maintenant

CONTRAIREMENT à Ma-
puto 2011 et Brazzaville 
2015, Franck Mombey 
a remporté au moins un 
combat et passé des tours 
aux Jeux Africains 2019. 
Mais comme pour les deux 
dernières éditions, le dé-
nominateur commun à sa 
fin de parcours a été la par-
tialité des juges-arbitres, 
qui ont encore penché 
en faveur de l’adversaire 
(pourtant dominé) du 
boxeur gabonais. Mais si 
l’entraîneur national Dieu-
donné Mefaghe a fulminé 
contre la décision prise en 

défaveur de son poulain, 
éliminé par l’Algérien Ous-
sama Mordjane, et que le 
public de la salle Al Amal 
a véhément fait montre 
de sa désapprobation, le 
battu a rapidement digéré 
sa frustration, pour se 
tourner vers le futur. "C’est 
une décision difficile à 
comprendre et accepter. Je 
pense avoir fait ce qu’il fal-
lait pour remporter le com-
bat. Même mon adversaire 
me l’a avoué au sortir du 
ring. Mais les juges en ont 
décidé autrement. C’est à 
croire que les Jeux Africains 
et moi ça ne collera jamais. 
Même quand je suis aussi 
proche d’apporter à mon 
pays une médaille. C’est une 
partie de mon travail qui a 
été réduit à néant. Mais 

cela fait partie du sport. 
Je peux être fier de ce que 

j’ai pu montrer, du début 
à la fin dans ces Jeux. C’est 

une expérience encore plus 
douloureuse que les précé-
dentes, mais il faut accepter 
la situation, s’en servir pour 
revenir encore plus endurci 
mentalement. Et surtout se 
tourner vers l’avenir où il y 
a de nombreux challenges à 
relever. J’espère que j’aurai 
l’accompagnement néces-
saire pour le faire et ne pas 
m’arrêter en si bon chemin, 
pour perdre les acquis du 
travail effectué depuis des 
mois avec mon coach en 
France", avance celui dont 
les attentes sont désormais 
orientées vers le ministère 
des Sports gabonais, à un 
mois des championnats du 
monde à Sotchi (du 7 au 21 
septembre 2019).
Séduit par le boxeur dé-
couvert durant le ren-

dez-vous continental 
organisé par son pays et 
qu’il a réconforté après sa 
défaite imméritée, Mounir 
Barbouchi, l’expérimenté 
directeur technique du 
Maroc, y est d’ailleurs allé 
sans langue de bois. "Il 
faut que le Gabon fasse tout 
pour que ce jeune homme 
qui méritait largement de 
gagner son combat, soit 
présent en Russie pour le 
championnat du monde. 
Parce qu’il respire vraiment 
la boxe et mérite qu’on in-
vestisse davantage sur lui", 
a-t-il déclaré, en faveur du 
pugiliste passé notamment 
par le Centre régional Jeu-
nesse et Sports (CRJS) de 
Petit-Couronne et bénéfi-
ciaire d’une bourse olym-
pique.

James Angelo LOUNDOU
Rabat/Maroc

  Franck Mombey préfère déjà penser à l’avenir.
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Jeux Africains 2 019/Tennis/Participation gabonaise

Clap de fin pour Avomo Ella

"ELLE est pleine de qualité 
et a bien joué. J’ai été mise 
plusieurs fois en difficulté, 
comme jamais auparavant 
dans ce tournoi. La diffé-
rence est venue de mon 
vécu qui est plus important 
que le sien. Mais je suis cer-
taine qu’on entendra par-
ler d’elle encore plus haut 
dans l’avenir et qu’elle fera 
une belle carrière".
 Belle joueuse, l’Égyp-
tienne Mayar Sherif a, 
entre des mots pour dire 
sa satisfaction d’être tou-
jours en phase avec son 
plan de bataille, rendu 
hommage à Célestine 
Avomo Ella qu’elle venait 
de battre en deux sets 
(6/4, 6/2) sur le court 
N°1 au Centre sportif des 
Cheminots du Maroc à 

Rabat. Une opposition qui 
a incontestablement bas-
culé lors du neuvième jeu 
de la première, alors que 
la jeune Gabonaise reve-
nue à égalité (4-4) sur le 
service de son adversaire, 
menait 40-0 sur sa mise 
en jeu. Mais la pression 
fera déjouer la jeune Pan-
thère qui perdait cinq 
points de suite et offrait 
à la joueuse des bords 
du Nil le set sur son ser-
vice. Le mal était fait pour 
Avomo Ella qui, diminuée 
par une déchirure muscu-
laire du grand dorsal, ne 
pouvait, contrairement 
à Sherif, compter sur les 
ajustements et conseils 
de son entraîneur de tou-
jours. Le directeur tech-
nique du Gabon, Paul De 
la Croix Samo, se conten-
tant d’encouragements 
vocaux sporadiques qui 
resteront sans suite.
Avec un pourcentage de 
points remportés de 60 % 

(34/57) sur la première 
balle, 74  % (17/23) sur 
la deuxième, 6 doubles 
fautes et 2/7 sur les balles 
break converties (contre 
respectivement 36/57, 
21/21, 0 et 5/10 pour 
l’Égyptienne), les chiffres 
ont été rédhibitoires pour 
la tête de série N°6 du 
tableau dames. Le rêve 
du dernier carré, voire 
de médaille de bronze, 
caressé par celle qui va 
repartir à Barcelone (sa 
nouvelle ville d’accueil et 
de travail), est donc passé. 
Pour le bonheur de la tête 
de série N°1 de 23 ans et 
pensionnaire de l’acadé-
mie Equelite de l’Espa-
gnol Juan Carlos Ferrero 
(ancien numéro un mon-
dial ATP) à Valence, qui a 
certes perdu plus de deux 
jeux pour la première fois 
dans la compétition, mais 
va poursuivre son chemin 
dont le but ultime est la 
médaille d’or.

James Angelo LOUNDOU
Rabat/Maroc

  Célestine Avomo Ella a eu des pépins physiques durant son match.
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